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WEB: LES 12 NOUVELLES LES PLUS IMPORTANTES DE L'ANNÉE 2005
JANVIER

21/01/2005 - Espagne
Une initiative de l’Année mariste des Vocations 

Le Conseil général à l’écoute des jeunes d’Europe
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Dans le cadre de l’Année des Vocations, le Conseil général a programmé une rencontre avec un groupe de jeunes d’Europe. Elle se tiendra à Sigüenza (Province Ibérica), du 20 au 23 janvier 2005.

Une commission formée des Frères Ernesto Sánchez, José Larrea, Marco Cianca, Valeriá Simon et Théoneste Kalisa a été chargée d’organiser ces journées d’écoute et de dialogue auxquelles participeront tous les membres du Conseil général.

Par cette rencontre, le Supérieur général et son Conseil désirent chercher à comprendre, en prenant les jeunes eux-mêmes comme interlocuteurs, ce que signifie suivre Jésus et être chrétiens dans la société d’aujourd’hui, et à quels défis et difficultés les jeunes du vieux continent européen doivent faire face. 

Les 45 jeunes invités à Sigüenza connaissent la vie mariste et participent directement ou indirectement à quelques-unes des activités apostoliques organisées par les frères. Cet événement sera aussi une excellente occasion d’écouter des impressions, susciter des réactions et accepter des suggestions quant à notre manière de vivre la vie consacrée en Europe. 

Une mise en commun à plusieurs voix, où la capacité des sages « de tirer du trésor des choses nouvelles et des choses anciennes. » (Mt 13,52) se fera avec la spontanéité de celui qui, malgré sa jeunesse, se sent « envoyé par le Seigneur pour annoncer aux autres ce que Lui désire. » (Jr 1,7) 

FÉVRIER

23/02/2005 - Venezuela
Début de la dernière série de visites du Conseil général 

« Nous sommes venus pour qu’ils aient la vie et qu’ils l’aient en abondance. » 
Du 15 au 17 février 2005, le Conseil général s’est réuni à los Teques (Venezuela) avant de débuter la visite de la région de l'Amérique latine, appelée l'Arco Norte. Ce sera la dernière région visitée avant la Conférence générale. Diverses équipes de visiteurs prennent part à la rencontre avec le Frère Seán Sammon ; ce sont : Emili Turú et Théoneste Kalisa pour le Mexique Central et Occidental, Luis G. Sobrado et Peter Rodney pour l'Amérique Centrale, Maurice Berquet et Pedro Herreros pour Norandina, Antonio Ramalho et Ernesto Sánchez pour les noviciats et les postnoviciats de la région. 

Durant les prochains trois mois, les équipes visiteront les communautés et les œuvres de chaque Province ; elles auront l’occasion de rencontrer chaque frère en entrevue. Elles rencontreront les équipes d'animation provinciale et se réuniront avec le Conseil provincial, avec des groupes de laïcs et le personnel de direction des œuvres, etc. 

La visite se terminera par la réunion d’un Conseil général élargi, au Guatemala, du 12 au 15 mai. Elle rassemblera les quatre Provinciaux, leurs Conseils et le Conseil général. Cette rencontre finale sera précédée d’une session de travail pour toutes les équipes qui auront participé aux visites afin de peaufiner leurs rapports aux Provinces.

MARS

31/03/2005 - Singapour
Une deuxième rencontre des frères à Singapour 

Assurer la vitalité de la mission et de la vie maristes en Asie
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En octobre dernier, on a débuté en Asie un processus pour maintenir la vitalité de la mission et de la vie maristes dans cette Région. Une deuxième rencontre a eu lieu à l’École Secondaire Maris Stella de Singapore afin de répondre à cet objectif. 

Ont participé à la rencontre les représentants de chaque Unité administrative de la Région : Frères Tom Chin, Robert Teoh, et Joachim Heng (Province de Chine), Mike de Waas, Mervyn Perera, et Sunanda Alwis (Province du Sri Lanka et Pakistan), Manny de Leon et Renee Reyes (Province des Philippines), John Vianney Kim et Juan Castro (District de Corée), Lazar Hirudayasamy et Savari Velanganni (Secteur de l’Inde). La rencontre a eu lieu les 26 et 27 février et le Frère Peter Rodney du Conseil général y a participé. 

Ces jours passés ensemble ont permis de mieux connaître la Région et de planifier une troisième rencontre qui aura lieu au Sri Lanka, immédiatement après la Conférence générale. D’ici là, nous procéderons à deux étapes : une étude de la vitalité de chaque Unité administrative de la Région et une réflexion basée sur cette étude pour trouver des moyens pratiques d’assurer une vitalité future dans la Région. Plusieurs options peuvent être considérées durant la période de réflexion : accroissement de la régionalisation et/ou restructuration, ou encore, maintenir le statu quo. La troisième rencontre étudiera les réflexions faites dans chacune des Unités administratives pour arriver à un consensus sur les préférences. 

Le processus a été planifié afin d’assurer la participation des frères de la Région et, là où c’est possible, des partenaires laïques de la mission. Tous sont encouragés à y participer. 

AVRIL

11/04/2005 - Suisse
Les Frères Maristes deviennent partenaires de l’ONG Franciscans International. 

Une importante nouvelle Organisation non gouvernementale (ONG)
Les Frères Maristes et Franciscans International ont annoncé leur partenariat pour former une nouvelle organisation non gouvernementale. 

Dans leur entreprise commune avec Franciscans International, les Frères Maristes s’occuperont particulièrement de la défense des droits de l’enfant et du droit à l’éducation. Franciscans International est la voix franciscaine à l’ONU pour influencer les décisions de la communauté internationale, surtout dans les domaines qui concernent les pauvres, la promotion et la protection des droits de l’homme, la paix et l’environnement. 

En tant que partenaires, les Frères Maristes participeront à leurs interventions, obtiendront de l’aide pour leurs initiatives de promotion auprès des gouvernements, des ONG et des organismes de l’ONU. Ils recevront les rapports de l’ONU relatifs à leurs causes et auront accès à des services administratifs dans des bureaux à Genève en Suisse.

« Nous, Frères Maristes, considérons comme une grâce notre nouvelle relation avec Franciscans International. Les efforts prophétiques des membres associés à Franciscans International au cours de nombreuses années sont un exemple pour tous ceux qui oeuvrent dans l’Église afin de jeter une lumière d’Évangile sur les politiques internationales. Nous nous réjouissons de pouvoir y coopérer, » a fait remarquer Frère Seán Sammon, Supérieur général des Frères Maristes. 

Ce partenariat s’inscrit dans un plan à long terme afin de développer un réseau d’organisations religieuses à l’ONU. À présent, Dominicans for Justice and Peace et International Catholic Migration Commission collaborent à ce réseau. Franciscans International aidera aussi les Frères Maristes à obtenir le statut de membre du Conseil économique et social (ECOSOC) à l’ONU.

Inspirées par saint François et sainte Claire d’Assise, les diverses branches franciscaines oeuvrent dans des écoles, des hôpitaux, des bureaux de Justice et Paix et des centres qui offrent des services aux pauvres. Ils sont près de 1.2 million de Franciscains dans plus de 140 pays. Franciscans International est parrainé par la Conférence de la Famille franciscaine – représentant les Frères Mineurs, les Capucins, les Conventuels, les Tiers-Ordres, les Franciscains séculiers, etc. C’est dire que tous les Franciscains sont membres de cette organisation.

MAI

27/05/2005 - Vatican
50 ans après la Béatification du Père Champagnat 

Fiers afin d’être dignes
29 mai 1955 : 50 années se sont écoulées depuis l’événement historique de la Béatification. Une date importante, même si, dans un certain sens, elle a été dépassée par celle inoubliable du 18 avril 1999, lorsque Jean-Paul II a déclaré Marcellin Champagnat saint pour toute l'Église universelle.

Mais il nous plaît de feuilleter l'album de famille (le Bulletin de l'Institut, tome XXI) pour nous rappeler les sentiments ressentis par les frères qui ont vécu cet évènement inoubliable.

« La béatification n'est pas une marque d’honneur accordée à une personne comme le font les gouvernements de ce monde. L’Église a un regard différent de celui du monde. La béatification est un message, un appel et une invitation. Et si nous nous sentons fiers, nous devons aussi nous sentir plus dignes de notre Père Fondateur. 

Nous ne célébrons pas non plus une béatification pour faire travailler les fabricants de statues ou les collectionneurs d’objets sacrés. Une béatification a un but essentiellement moral : elle nous propose un modèle à imiter. Et ceci est encore plus vrai pour les membres de la famille religieuse née de ce Bienheureux. Nous sommes nés du cœur du Bienheureux Champagnat, à cause de cela, nous devons lui ressembler le plus possible et nous efforcer d’être semblables à lui. 

Avoir notre Fondateur sur les autels nous invite à devenir des religieux enthousiastes, dynamiques et de première qualité. C’est pour nous encourager que la Providence nous a accordé une telle grâce. Ce n'est sûrement pas pour que nous dormions sur nos lauriers. D'autre part, il serait vraiment dommage si nous nous replions sur nous-mêmes pour célébrer et goûter cette grâce en la vivant derrière notre petite clôture communautaire.

Que de notre cœur, avec force et conviction, montent de nombreux Magnificat de remerciement au Seigneur ! Mais, surtout, demandons-lui de vivre, dans nos activités habituelles, ce Magnificat joyeux qui consiste à faire tout notre possible pour appartenir complètement à Jésus et à aller à lui en nous faisant accompagner de Marie, comme le Père Champagnat nous l’a enseigné. »

JUIN

07/06/2005 - Italie
Réunion de Consultation des Laïcs 

Élargir notre tente
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Une réunion de consultation auprès des laïcs de tout l’Institut a eu lieu à la Maison générale sous les auspices de la Commission internationale du Laïcat. Le but était d’écouter des laïcs maristes impliqués dans l’animation pour connaître leurs désirs, leurs besoins d’appui et pour demander leur avis quant à la manière de procéder pour notre cheminement ensemble. 

Nous leur avons aussi demandé d’étudier les plans et les tâches de la Commission du Laïcat et de nous faire part de leurs réactions. 

Les participants sont venus de 10 provinces maristes des 5 continents : 

Asie : Andres Magallanes (Philippines), 

Pacifique : Anne Dooley (Melbourne) 

Afrique : Adrienne Egbers (Afrique Australe), Achi C. Godwin (Nigeria)

Europe : Marta Portas (L’Hermitage), Encarna Garcia (Mediterránea), Frank Aumeier (Europe Centre-Ouest)

Amériques : Joe Reganato (États-Unis), Claudia Rojas (Norandina), et Edison Oliveira (Rio Grande do Sul).

Ils se sont joints aux Frères Pedro Herreros, Président de la Commission, Emili Turu et Antonio Ramalho, Conseillers de la Commission, et Michael Flanigan, Secrétaire de la Commission.

Ce furent des journées riches en informations. Jeudi, les participants se sont présentés brièvement et ont parlé de leur implication dans leur province. La première journée a surtout été consacrée à de l’information préliminaire : tâches à accomplir durant ces jours ensemble, plan d’action de la Commission et calLay Consultant Meetingendrier des tâches. Nous avons aussi été à l’écoute des nouvelles sur la mission dans le monde mariste au moyen d’un diaporama, afin d’avoir une vue d’ensemble de la présence mariste dans le monde.

Le lendemain, les participants ont partagé les réalités de leurs provinces respectives, et parfois de leur région. Puis il y a eu des petits groupes de discussion en anglais et en espagnol. Nous avons aussi pris connaissance des résultats du Questionnaire sur le Laïcat qui avait été envoyé aux provinces en 2004.

SamLay Consultant Meetingedi, trois thèmes principaux sont ressortis des échanges et du questionnaire : Programmes de formation pour les Laïcs, Identité et Appartenance mariste des Laïcs et la Spiritualité mariste (ChMMF). Trois des participants ont fait de brèves présentations sur ces sujets (respectivement Marta, Anne et Claudia). Enfin, des discussions en groupes ont repris ces sujets pour voir leur compréhension par les participants et la réalité des provinces.

Bien sûr, le charisme mariste était bien vivant et présent, et nous avons pris un peu de notre temps de travail du samedi soir pour nous aventurer dans les collines de Frascati afin d’y savourer un peu de vin, de porchetta et de pizza.

En plus du travail de ces quatre jours, de forts liens d’amitié se sont forgés entre les participants. Frères et laïcs en mission ensemble n’était pas seulement un sujet à discuter, mais une réalité à vivre. À la fin de la semaine, chaque participant ressentait un fort sens d’appartenance MARISTE.

Dans son allocution à la fin de la rencontre, Frère Seán Sammon nous a dit : « Le fondement du partenariat entre des maristes hommes et femmes laïques et les frères de Marcellin repose sur une mission commune et un appel prophétique que nous partageons par notre baptême. Être partenaires, c’est beaucoup plus que travailler ensemble, c’est partager une même foi, aimer profondément Jésus-Christ et faire l’expérience collective que Marcellin Champagnat capture notre cœur et s’empare de noLay Consultant Meetingtre imagination. »

Le partenariat fut sûrement ressenti non seulement en travaillant ensemble mais en partageant notre vie de prière, nos réflexions et la joie de vivre ensemble. Comme l’un des participants l’a exprimé dans l’évaluation finale, notre travail dans un groupe de consultation ne fait que débuter, maintenant que nous avons eu l’occasion d’approfondir ce que signifie vraiment « élargir notre tente. » 

JUILLET

24/07/2005 - Maison générale
Le Frère Supérieur général et son Conseil ont tenu à Rome les sessions plénières 

Le Conseil général partage son projet d’animation avec les frères et les laïcs
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Le frère Supérieur général et son Conseil ont organisé à Rome, pendant le mois de juin, les « sessions plénières » de travail, afin de mettre en commun les expériences et les signes de vie partagés avec les frères et les laïcs au cours de leur visite des œuvres et des communautés de l’Arc Nord. 

Ces sessions de travail terminées, le frères Supérieur général et les membres de son Conseil ont tenu à rencontrer, dans la matinée du 30 juin 2005, les frères et les laïcs qui travaillent avec eux à l’Administration générale, pour partager quelques-unes des actions qu’ils ont menées au cours de leur visite aux Provinces Nord Andine, Amérique Centrale, Mexique Central, Mexique Occidental et aux secteurs de Haïti et de Cuba intégrés dans l’Arc Nord. Ils ont échangé sur les préparatifs de la Conférence générale et sur le calendrier des activités que le Conseil général a prévues jusqu’en 2009. 

Cette réunion qui a eu lieu avant que le Conseil général ne parte en retraite spirituelle, a commencé par le salut fraternel du frère Supérieur général ; il a exposé les grandes lignes des propositions de la Conférence qui souhaite entre autres choses, clarifier la mission Mariste pour arriver à une expression commune : courage à tous pour rester disponibles et continuer à collaborer à cette mission commune. Il les a remerciés pour leur travail et pour l’engagement avec lequel ils le font.

Le frère Luis Sobrado a ensuite expliqué les objectifs de la Conférence générale dont on prépare le déroulement avec l’efficace collaboration des diverses équipes de l’Administration générale. 

Le frère Maurice Berquet a décrit, au moyen d’images et de commentaires, quelques-unes des réalités les plus marquantes des œuvres des frères dans l’Arc Nord. Et enfin, le frère Pedro Herreros a fait une évaluation du travail de chacun au service de l’Administration générale de l’Institut. 

Les 17 frères comme les 7 laïcs qui forment ensemble l’équipe d’appui de l’Administration générale, ont positivement apprécié ces diverses informations et ont souligné leur satisfaction pour le climat de travail et l’esprit de collaboration que l’on vit à la maison générale. 

AOÛT

23/08/2005 - Maison générale
La deuxième circulaire du Supérieur général 

Merveilleux compagnons
Le Supérieur général nous a livré sa première circulaire Une révolution du coeur le 6 juin 2003. Son intention était de nous aider à approfondir le thème de l’identité du Frère Mariste à partir de la spiritualité de Marcellin Champagnat. Aujourd’hui, avec la deuxième circulaire, Merveilleux compagnons, le Supérieur général souhaite reprendre une fois encore le thème de l’identité, mais en référence à la vie communautaire. 

Le Frère Seán nous rappelle que la circulaire n’est pas un traité exhaustif sur la vie communautaire. Son but est d’attirer l’attention des Frères sur quelques points importants, de les aider à en prendre conscience et de susciter un dialogue constructif dans la communauté. 

La circulaire est divisée en trois parties. La première partie présente un résumé du chapitre trois des Constitutions qui parle de la Communauté mariste. Elle met aussi en évidence les différences de générations et de cultures qui conduisent à une interprétation diversifiée du contenu des textes.

La deuxième partie, est plus courte ; après avoir analysé quelques dynamiques humaines présentes dans la communauté, le Frère Supérieur général nous fait entrer dans la dynamique évangélique, nous demandant qui est disposé à renoncer à ses légitimes aspirations propres pour le bien de la communauté et qui est prêt à faire taire la critique pour assumer un rôle constructif d’animation : la vie communautaire est, en fait, une grâce que l’on n’obtient pas à bon marché.

La troisième partie examine quelques-uns des éléments importants pour la vie communautaire, mais elle insiste aussi sur des problèmes qui risquent souvent de l’étouffer. C’est pourquoi le réalisme du Supérieur général sollicite l’engagement de chaque frère et l’invite à se demander : « Que puis-je faire pour maintenir vivants mon amour et mon enthousiasme pour la vie communautaire ? ». La Communauté n’est pas un résultat automatique obtenu après la publication de la liste élaborée par le Provincial, mais c’est le résultat d’un travail continu et constant de tous les membres qui la composent. C’est une graine que Dieu donne à chaque Frère pour qu’il la sème, la soigne et l’aide à grandir. 

SEPTEMBRE

05/09/2005 - VII Conférence générale
La Conférence générale arrive sur le plus vaste continent de la terre 

Les Maristes tournent leurs regards vers l’Asie
La convocation au Sri Lanka de la 7e Conférence générale mariste amènera les responsables de l'Institut en Asie pour un mois. Avec eux, frères, postulants, novices et laïcs tournent leurs regards vers le plus grand continent, habité par environ les deux tiers de la population mondiale. La Chine et l'Inde ensemble forment presque la moitié de la population du globe.

[image: image1.wmf]Je tourne aujourd'hui mon regard vers l'Asie pour accompagner le pèlerinage des Frères Provinciaux qui portent dans leurs dossiers et dans leurs cœurs le dynamisme de la Congrégation mariste pour des pays de ce continent. On a encouragé chacun d’eux à entreprendre ce voyage avec un cœur et des yeux ouverts pour être en harmonie avec le vécu de l'Église en Asie et des Frères Maristes qui témoignent de l'Évangile par leurs vies sur ce continent. Encouragé par ce désir d’ouvrir de nouveaux chemins d’évangile, j'ai aussi débuté un voyage contemplatif dans mon cœur vers ces immenses territoires, en essayant de découvrir leur richesse qui s’est toujours dissimulée derrière ces endroits inconnus et lointains, ces cultures nombreuses et différentes ou ces religions étranges. C’est avec confiance et beaucoup de liberté que je partage avec vous les réflexions que suscitent en moi certains éléments qui forment le cadre de cet événement institutionnel que constitue la 7e Conférence générale.

Le Sri Lanka est une halte sur le chemin entre le 20e Chapitre général, par lequel notre Institut a commencé le nouveau millénaire en choisissant la vie, et le 21e Chapitre général qui couronnera la première décennie de cet itinéraire vers plus de vitalité et de vigueur. Le regard tourné vers l’avenir, je contemple ces pays qui me parle d’un présent incertain, d’un passé au riche héritage et d’un avenir qui appelle à la responsabilité.

La convocation de la Conférence générale au Sri Lanka, du 5 au 30 septembre 2005, cite l’objectif de « vivifier aujourd’hui le charisme et la mission maristes. » C'est une proposition adressée surtout aux responsables de la Congrégation, aux frères et aux laïcs. Chaque Frère Provincial se voit assigner la tâche de dynamiser de manière originale son Unité administrative. C'est une invitation à discerner où souffle l'Esprit et quels sont ses appels pour l’Église d’Asie et pour ces peuples qui ont développé des cultures et des religions millénaires. C'est l’occasion de susciter des initiatives capables de créer du neuf pour nos communautés et nos œuvres, afin qu’elles manifestent les plans de Dieu et écrivent un nouveau chapitre de l'histoire de l'Église et de la Congrégation. C’est aussi une occasion formidable pour chacune des œuvres et des communautés de l'Institut. Frères et laïcs, nous avons rendez-vous à la 7e Conférence générale du Sri Lanka, où nous ferons une halte dans notre cheminement institutionnel pour voir si la direction dans laquelle nous naviguons est bien celle fixée par le 20e Chapitre général. Mais nous devrons aussi « aborder des sujets plus ambitieux » comme le mentionne le Frère Seán Sammon dans sa lettre de convocation. Nous demeurons aujourd'hui pleins d’espérance.

OCTOBRE

04/11/2005 - Espagna
Rencontre des responsables des œuvres sociales en Europe mariste
Frères et les laïcs qui travaillent avec les enfants et les jeunes marginalisés
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Du 29 au 31 octobre 2005, à Guardamar, Alicante (Espagne), la première rencontre des responsables des œuvres sociales en Europe mariste a rassemblé 80 personnes provenant des Provinces de Compostela (13), d’Ibérica (16), de l’Hermitage (18), de Mediterránea (19), en plus de rapporteurs, traducteurs et collaborateurs. Cette rencontre a été programmée et dirigée par l'équipe de la mission en Europe. Les participants venaient d'Italie, Syrie, Hongrie, Roumanie, Portugal, Grèce, France et Espagne. Cette diversité de pays a favorisé la fraternisation entre des gens qui s’exprimaient en français, grec, magyar, italien, catalan, anglais et espagnol. 

L’équipe de la mission en Europe a proposé les objectifs suivants pour la rencontre : 1) Mieux connaître les œuvres sociales maristes en Europe ainsi que les personnes qui s’en occupent. 2) Partager des expériences vécues dans son travail éducatif et sa vie de foi. 3) Fournir des éléments de formation personnelle pour améliorer le travail personnel et collectif. 4) Chercher des façons de collaborer.

La mission mariste dans le monde s’étend à 77 pays où 51.500 frères et laïcs s’occupent d’environ un demi-million de jeunes. Selon les paroles du Frère Emili Turú, cette rencontre veut que tous « se sentent participants à la mission mariste qui en Europe représente 16% de nos effectifs mondiaux. »

Plusieurs frères et laïcs qui travaillent avec la jeunesse marginalisée ont ressenti le besoin d’une telle rencontre, mais c’est peu à peu que l’idée a vu le jour. Tout a commencé au colloque tenu à l’Hermitage, du 26 au 31 décembre 2003, pour commémorer le départ de nombreux frères de France, chassés comme beaucoup d’autres congrégations religieuses par la loi sur la laïcité. Sous le thème de « Partager l’histoire, construire l’avenir », l’Institut a voulu remercier les frères français d’avoir diffusé le charisme mariste dans le monde, d’avoir fait la grâce et le don de leurs éducateurs à beaucoup de pays. 

Le Colloque a aussi vu l’occasion de s’inspirer de l’histoire pour proposer la création d’une équipe de la mission pour l’Europe, afin d’ouvrir de nouveaux chemins de croissance, de formation et de mission en Europe. Le Conseil général a vu d’un bon oeil cette équipe et l’a soutenue par l’intermédiaire du Frère Emili Turú, Conseiller général, responsable de la Commission de la Mission dans l’Institut.

Les lignes d'action de cette équipe ont été tracées au Colloque de 2003 et concernent les jeunes les plus négligés : 1) Utiliser les services du BIS, BICE et autres pour dénoncer les structures qui marginalisent les jeunes. 2) Travailler avec d'autres provinces ou congrégations, tout en restant ouverts à la participation personnelle et institutionnelle aux organismes sociaux en Europe comme l'UCESM. 3) Partager des projets de solidarité, de justice et de paix, de formation à l'action sociale avec les Provinces d’Europe, tout en profitant des ressources disponibles dans l'Union européenne, comme le BICE et autres. 

Afin de concrétiser ces objectifs, l’équipe européenne de la mission avait organisé plusieurs rencontres en 2004 et 2005, au cours desquelles on a senti le besoin d’élaborer un « Cahier » des programmes d'éducation non formelle et des programmes sociaux maristes en Europe, puis d'organiser une rencontre pour les responsables de ces programmes en Europe.

Dans la préparation de la réunion, on avait prévu un programme de trois jours : présentation de quatre rapports et de nombreuses rencontres en petits groupes hétérogènes selon les intérêts, les thèmes ou les provinces afin de définir des actions futures. 

Au début de la rencontre, on a remis un « Cahier » qui réunit les fiches apportées par les Provinces et forme un catalogue provisoire des œuvres. On y trouve les activités de l’ONG SED (Solidarité, Éducation et Développement), neuf réalisations de la Province de Compostela, deux d'Ibérica, neuf de l’Hermitage et onze de Mediterránea. Elles furent présentées brièvement au moyen de schémas et de projections sur écran. 

NOVEMBRE

18/11/2005 - Colombie
Première rencontre américaine du MChFM 

Comblés de grâce et d’espérance.
À Fusagasugá (près de Bogota en Colombie), on a célébré la première rencontre américaine du MChFM, convoquée par la Commission de Laïcat du Conseil général. Du 2 au 5 novembre 2005, les délégations de dix Provinces maristes en Amérique (Canada, Mexique Central, Mexique Occidental, Amérique Centrale, Norandina, Brésil Centre-Nord, Brésil Centre-Sud, Rio Grande do Sul, Cruz del Sur et Santa María de los Andes) se sont réunies pour partager sur le développement du Mouvement dans leurs pays respectifs. 

Soixante-quinze pour cent des fraternités maristes du monde se trouvent en Amérique, d’où l’intérêt du Conseil général pour convoquer les animateurs de ce continent.

Le principal objectif de la rencontre a été de se connaître les uns les autres : le type de fraternités, le style d'animation, ainsi que les activités apostoliques et de solidarité qui caractérisent le Mouvement Champagnat dans chaque Province. 

[image: image7.jpg]


Nous avons débuté par une réflexion sur les grands défis du Mouvement : son identité ecclésiale, son lien avec la Congrégation, le rôle du frère assesseur, les plans de formation, etc. Finalement, nous avons essayé de discerner les chemins d’avenir qui requièrent un accompagnement pour les laïcs qui ont choisi de vivre leur vocation baptismale selon la spiritualité de saint Marcellin. 

Le service de traduction a été assuré en français, en portugais et en espagnol.

Un mot spécial de remerciement à l’équipe de laïcs de la Colombie, chargée de la préparation de toute l'infrastructure de la rencontre. Celle-ci a vraiment été « une rencontre historique » qui nous a « comblés de grâce et d’espérance » comme le déclarait le Frère Seán Sammon, Supérieur général, dans sa lettre de salutation aux participants.

Dans la page web, nous publierons du matériel sur cette rencontre. Il permettra à ceux qui sont intéressés de continuer à promouvoir la communion et la participation.

DÉCEMBRE

16/12/2005 - Kenya
Cours des formateurs à Nairobi (2005-2006) 

Construire l’avenir ensemble
Nous avons commencé notre périple dans notre communauté nouvellement formée pour construire notre avenir ensemble et lui assurer beaucoup de vie. De même, les trois animateurs de l’équipe nous ont rappelé les buts de notre vie de frères. Nous faisons de notre mieux pour nous préparer à notre vie future de formateurs maristes. Voici les buts du programme : 

a. Préparer et envoyer des formateurs en réponse à l’invitation du 20e Chapitre général en nous engageant dans un processus dynamique de transformation, de refondation et d’adaptation de l’Institut.

b. Chaque frère est invité à donner la priorité à garder bien vivant le feu de sa passion pour Jésus en croissant personnellement, en construisant la communauté et en acquérant les outils nécessaires pour sa future tâche d’éducateur. 

Nous faisons l’expérience de la richesse d’une communauté qui compte seize nationalités. Par la prière, les sessions en groupes, les réunions communautaires et les sports, nous partageons nos idées, notre vision et nos espérances. Nous nous ouvrons ainsi à l’Esprit afin de discerner les multiples manières par lesquelles il nous anime. Nous nous laissons transformer à la lumière des événements quotidiens, surtout lorsque nous venons ensemble pour partager notre itinéraire personnel et nos caractéristiques culturelles. 

Notre devise, Construire l’avenir ensemble, nous offre plusieurs possibilités d’intégrer nos découvertes, jour après jour, afin de croître personnellement. Nous y voyons des signes de notre progrès avec l’aide des trois frères de l’équipe animatrice et des personnes ressources qui animent les ateliers. 

Nous percevons notre progrès et notre force en tant que groupe et en tant qu’individus, par des activités communes et par la grande ouverture qui règne parmi nous. 

Nous sommes aussi conscients de l’appui et des prières de nos confrères de tout l’Institut pour le succès de ce cours. Nous vous remercions de partager votre amour fraternel. Nous ne doutons pas que vous soyez unis à nous en esprit alors que nous cheminons et que nous nous préparons à notre nouvel apostolat. C’est pleins d’espérance que nous entrevoyons notre travail de formateurs, sachant que nous toucherons la vie des jeunes, des pauvres, des malades et des jeunes en formation dans nos tâches d’enseignant ou de direction. 

Nous sommes reconnaissants pour l’occasion qui nous est offerte d’élargir nos horizons dans le travail de formation. Nous savons que, ordinairement, nous réussissons très bien dans nos différents apostolats bien que dans certaines provinces, districts et secteurs, très peu de jeunes manifestent de l’intérêt pour notre mode de vie. 

Continuons à prier pour que le Seigneur inspire les cœurs de nombreux jeunes afin qu’ils se joignent à nous et continuent à vivre le rêve de notre Fondateur Marcellin Champagnat, aujourd’hui et demain.
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